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CHI



des idées douteuses ou obscures. On lit dans sa 802e lettre
à madame de Grignan : « Il me semble que vous êtes une
substance qui pense beaucoup. Que ce soit du moins d’une
couleur à ne pas vous noircir l’imagination. Pour moi,
j’essaie d’éclaircir mes entre chiens et loups, autant qu’il m’est possible. »

Leurs chiens ne chassent point ensemble.

Les chiens savent pénétrer les sentiments de leur maître et
s’y conformer. Prévenants pour ses amis, ils se déclarent contre
ses ennemis, et s’éloignent même par un instinct naturel des
chiens qui leur appartiennent. De là cette expression proverbiale,
qu’on emploie en parlant des personnes qui ne sont pas
en bonne intelligence.

Les chiens d’Orléans.

Mathieu Paris, dans la vie de Henri III roi d’Angleterre,
rapporte que les Orléanais furent appelés chiens, pour être demeurés
tranquilles spectateurs et même approbateurs de la violence
qui fut faite aux écoliers et au clergé de leur ville par les
pastoureaux, brigands dont les bandes fanatiques désolèrent
la France durant la captivité de saint Louis. Il paraît que ce
fut leur évêque qui les qualifia de la sorte dans une bulle qu’il
fulmina contre eux à cause de leur lâche silence. Si cette origine
est vraie, dit l’abbé Tuet, il faut prendre le sobriquet dans le
sens du passage de l’Écriture,
Canes muti non valentes latrare…
chiens muets qui ne savent pas aboyer.
Mais Lemaire, dans ses
Antiquités d’Orléans, pense que ce sobriquet fut donné aux Orléanais
parce qu’ils firent preuve de fidélité envers nos rois.

Il n’est chasse que de vieux chiens.

Parce que les vieux chiens sont les plus habiles à dépister le
gibier dont ils connaissent toutes les ruses. Le sens figuré du
proverbe est, qu’il n’y a point d’hommes plus propres au conseil
et aux affaires que les vieillards, à cause de leur expérience.

Camus, évêque de Belley, fit un jour à ce proverbe une variante
assez singulière. Peu partisan des saints nouveaux, il s’écria
dans un de ses sermons : Je donnerais cent de nos saints










[image: ]

[image: ]

Récupérée de « https://fr.wikisource.org/w/index.php?title=Page:Quitard_-_Dictionnaire_des_proverbes.pdf/248&oldid=9863224 »


					Catégorie : 	Page validée




				

			
			
		

		
			

		 La dernière modification de cette page a été faite le 4 septembre 2019 à 21:11.
	Les textes sont disponibles sous licence Creative Commons Attribution-partage dans les mêmes conditions ;
d’autres conditions peuvent s’appliquer.
Voyez les Conditions d’utilisation pour plus de détails.



		Politique de confidentialité
	À propos de Wikisource
	Avertissements
	Code de conduite
	Développeurs
	Statistiques
	Déclaration sur les témoins (cookies)
	Version mobile



		[image: Wikimedia Foundation]
	[image: Powered by MediaWiki]





		

	
 

 

		
		

Activer ou désactiver la limitation de largeur du contenu







